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d'une pensée suffisait pour lui faire changer, avec une nonchalante
facilité, la direction du discours'par lequel il semblait être le plus
entraîné.

Il n'était toutefois d'humeur à parler à personne le jour, ou
Plutôt le soir, où nous le retrouvons chez la comtesse G..., femme
d'un grand esprit, déjà âgée à cette époque, et dont le salon était
l'un des plus brillants et des plus justement recherchés à Péters-
bourg. Tout, en effet, y était déposé pour faciliter la causerie sous
toutes ses formes, et s'il était un lieu où les limites dont nous
venons de parler, bien que toujours présentes, fussent invisibles,
cétait celui-là. Ce que, pas plus qu'ailleurs, on ne pouvait dire
tout haut, on avait mille facilités pour le dire tout bas. D'autre
Part, à l'usage des gens prudents qui aimaient mieux ae rien dire
du tout, il ne manquait pas de tables où ils pouvaient faire leur
Partie de whist ou leur partie d'échecs. Ajoutons de plus qu'un
Piano, placé à l'une des extrémités de ce grand salon, était toujours
Ouvert et à la disposition des amateurs, plus nombreux alorsqu'au-
Jourd'hui, où il est convenu que, même en fmille, on ne peut
Plus se hasarder à faire de la musique à moins de posséder un
talent consommé.

Mais dans cet aimable salon, notre marquis, d'ordinaire si socia-
ble, était, ce soir-là, préoccupé et silencieux. Assis dans un coin
sur un canapé où lui seul avait pris place, il ne s'était point mêlé
à la conversation générale, et cependant, à mesure que le salon se
remplissait et que différents groupes se formaient, çà et là, les
etrangers et les diplomates Wirtout qui le fréquentaient en grand
nombre, avaient abordé le grand sujet, et peu à peu on entendit
Tnurmurer de plusieurs côtés les noms de Mouravieff, de Ryleïeff,
de Pestel, et des deux autres condamnés à mort avec eux, aussi
bien que celui des exilés qu'attendait une peine presque aussi ter-
rible que la leur.

bientôt un jeune attaché à l'une des légations allemandes, aper-
,cevant Adelardi, vint se placer auprès de lui sur le canapé où il s'é.
tait établi :

k-Et Walden, lui dit-il à demi-voix, n'avez-vous pas obtenu deux
ois la permission de le voir ?

-Oui.
'Et depuis qu'il connaît sa sentence, l'avez-vous revu ?

Non, mais on m'a fait espérer que j'obtiendrai cette faveur!
I ne sera pas fâché, j'imagine, d'échapper à la potence !

s A la potence, je n'en doute pas, mais quant à la mort, je
le Persuadé qu'il la trouverait préférable au sort qui l'attend.
ýPauvre diable ! mais aussi qu'allait-il faire... ?


